
catéchistes - religieux et Filjes de Marie Auxiliatrice -étaient
douzte eu Lotit. J'avais le bonheur d'êtrê du nombre.ý des élus.
Nous avons pti lier connaissance avec Ltns les passagers. Vous
nec sauiriez croire de qniel resppe (l e quelle afiè'ctioti nous étions
enitinrés. A notre arr-ivé, tout le mîonde se levait et se décou-
vrait ; de Ltus côtés, on nous. demandait une médaille où une
htiiediction ; les enfants coutaient se débarbouiller et bientôt~ se
grionipaienit autour: de nons sur la dinnette, que le commandant
<ivaiit, b)ieI n ilnouis c.éder pour le catéchisme, comme il nous
aîvait. cédé sa cabinec pour la messe et les-coinfessions.

No4is afions i-glèeetune centaine d'auditeurs - 'a du-
netI.e n'en pouvait contenir .'ivaiitane - et c'é'tait un beau spec-
tacle que celui de ces cnfaîqts, deé ces .ieulles gens et de ces hom-
ies b:îrhns, presque vénérables, tous le bonnet à la main, aLLen-
ti"S 'et réponidant; avec une merveilleuse émulation, comme de
simples petits écoliers. Nouis en avions de tous les poiK~s de l'ta-
lie, et toitis les dialectes de la péninsule î-ésonnaiegit à flos or'eil-
les ; mais nous étions compris de tout notre -monde..

Quelques-tins de nos catéchumèncýs nie venaient pas à bout de
faire un b-ine de croix et ne savaient pas même l'Ave Maria.

Néanmoins, le ; févrieX', nous avions pieépai'é une soixantaine
de confurmands et une vingtaine de communiants.

La fête fut vi-aimantl imposante. La veille, Monseigneur ef-
Li-ois, preti-es s'étaient mis à la disposition des fidèles pour les
con fessions.qui commencèren t vers 2 heuries de l'après-midi pour
finir- à S heures du soir.

De gr-and matin, à trois heures, le.commaudant, le second et
le commissaire dii bor-d pirésidaient à l'aménagement du tillac
(les tr-oisièmnes, où l'équipage et bientô.1 disposé une vaste chia-
pelle mectangulaire occupant, la moitié du pont.

Tou.t est prêt.
Un ample et riche tapis dissimule le par-quet qui s'étend dans

le sanctnaii-e ; de grandes oriflammes et (le belles tentures en
for-menit les m ti-s et la voûte. D'énom-mes vases de fleurs, des oran-
gem's et des citronuiers dessinent la balustrade de l'autel. Celui-ci
construit tout exprès par un maitî-c-menuisie-, notre confrère,
est élevé sut' deux deg-és et. domine la basilique improvisée.

Il att.ir-e l'attention de tous les fidèles.
VLus voyez que notre fête ne manquait pa.s d'éléments de

succès. Elle commence.-


